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Le Triton cr6te
Le Tniton creü6 italien
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Description

Dös Ie premier coup d'eil, on comprend le nom donn6 au Triton cr6td Triturus cristatus
(Lauce r.rrr, 1768). A la saison des amours, le dos et la queue du mäle s'ornent en effet
d'une cr€te impressionnante,fortement ddcoup6e, qui lui conföre l'allure d'un petit
dragon. Le dos et les flancs sont brun noirätre avec des taches noires rondes. Les flancs
portent de petits points blancs. La queue est caractdris6e par une bande nacr6e latörale,
trös visible dans l'eau. La femelle est bien plus discräte, car elle ne porte ni cröte, ni bande
caudale nacrde, ni taches noires sur le dos et les flancs. Avec sa longueur de rz-r8 cm,
elle est 96ndralement plus grande que le mäle, qui atteint ro-r6 cm. Les deux sexes ont
la face ventrale ja u ne clai r ä ora nge, avec des taches et des points noirs. Le dessi n va rie
d'un individu ä I'autre. Hors de Ia pöriode nuptiale, la livrde est beaucoup plus sobre,
avec du noir jusqu'au ventre et une cröte fortement r6duite. Chez la femelle, le cloaque
et la partie inf6rieure de la queue restent de couleur orange, ce qui la distingue du mäle.

Le Triton cr€t6 italien ressemble dtroitement au Triton cr6t6. ll s'en distingue surtout
par une coloration des flancs et du ventre plus 6tendue et moins diff6renci6e. Les petits
points blancs manquent sur les flancs. Par ailleurs, la tdte est plus fne et les pattes plus
robustes. Enf n, la cröte du mäle est moins d6veloppde.

Le Triton cr€td est prdsent dans toute I'Europe centrale ou presque, du milieu de la

Francejusqu'ä l'Oural et de l'Ecosse et la Scandinaviejusqu'aux Balkans en passant par
le versant Nord des Alpes. En Suisse, on le rencontre au Nord des Alpes,jusqu'ä une
altitude de ttoo m. ll n'habite l'ouest, le nord et le centre du pays que de maniäre ponc-
tuelle, tandis qu'il occupe encore des r€gions 6tendues et de nombreux sites dans le
nord-est de la Suisse. On compte environ 3oo plans d'eau h6bergeant l'espöce dans
l'ensemble du pays.

Le Triton cr6td italien est present en ltalie, en Basse-Autriche et au Tessin, oü il n'est pas

rare et atteint l'altitude de tzoo m. ll a en outre 6t6 introduit dans la rdgion genevoise,
oü il a largement supplant6 le Triton cr6t6. On connait actuellement une quarantaine
de populations de l'espöce en Suisse.

Distribution

Les moeurs des deux espöces sont analogues. Dös fin fdvrier - ddbut mars, ils quittent
leurs quartiers d'hiver pour gagner les plans d'eau de reproduction. lls recherchent
tout particuliörement les bras morts et les mares de graviöres situ6es dans les zones
alluviales. Des plans d'eau 6tendus appartenant ä des complexes mar6cageux, sont
6galement colonisds. Leur prdf6rence va aux 6tangs comptant to ä 30 ans d'äge,
atteignant un bon mötre de profondeur, riches en v6gdtation aquatique et prösentant
une couche de vase assez mince et bien d6composde, et exposds partiellement au
moins au soleil. Les mäles arrivent au plan d'eau quelques jours avant lesfemelles,et
ils recherchentde bons emplacements de parade. ll se constitue ainsi des petits
groupes de mäles se disputant les faveurs des femelles. La danse nuptiale du mäle est
spectaculaire. Lorsqu'une femelle approche, il va placer devant elle son corps incurvö
comme un arc. ll ondule alors de toute sa longueur, de maniöre ä mettre en valeur sa

cr6te largement ddployde. ll agit en outre sa queue de maniöre ä diriger ses s6cr6tions
odorantes vers la femelle, ä laquelle il assöne quelques v6ritables coups de queue.

Biologie et habitat
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5i la femelle se montre s6duite par ce c6r6monial, le mäle va se d6tourner de quelque

peu et d6poser un paquet de sperme sur le fond. La femelle, suivant le mäle,va saisir

ce paquet de semence par l'ouverture cloacale et la conserver dans une poche interne

destinde ä cette fin. Deux ä trois semaines plus tard, la femelle se met ä döposer

les ceufs fecondös un par un, enroulant une feuille avec ses pattes posterieures et y

collant l'oeuf. La femelle mettra plusieurs semaines ä ddposer ainsi quelque zoo

ä 4oo ceufs.

laccouplement et la reproduction demandent beaucoup d€nergie, et les Tritons cr6t6s

ont donc besoin d'importantes ressources alimentaires. Pr6dateurs 6clectiques, ils adap-

tent leur alimentation en fonction des proies prdsentes et de leur taille. Outre des petits

crustacds et des vers, ils s'attaquent aussi ä des proies de plus grande taille comme

des sangsues et des escargots. Les eufs et larves d'autres espÖces d'amphibiens figu-

rent dgJlement en bonne place au menu du Triton cröt6,y compris ceux du crapaud

commun,dvitds par les autres espöces de tritons. Un fois le rut achev6, en mai, les

Tritons cr6t6s demeurent encore deux ä trois mois dans le plan d'eau, afin de consti-

tuer des r6serves de graisse en vue de l'hiver et du printemps suivant.

Les tritons quittent l'6tang entre mi-juillet et mi-septembre, pour gagner les habitats

terrestres. Bien qu'ils puissent parcourir plusieurs centaines de mÖtres, ils restent

le plus souvent ä quelques mötres seulement du plan d'eau. Leur vie terrestre est

rä.onnr". Les Tritons crdtds sont le plus souvent nocturnes, passant la journde terrös

sous des blocs, dans des tas de cailloux, sous des racines, des souches ou des tas de

bois. lls ne s'alimentent probablement que trös mod6r6ment durant cette p6riode. A la

fin de l'automne, ils gagnent les lieux d'hivernage, souvent pat gtoupes' pour y rester

engourdis jusqu'au printemPs.
Aprös que la femelle a enroulö les oeufs dans les feuilles, ilfaut attendre deux bonnes

semaines avant de voir dclore la petite larve de to mm de long environ. Une mortalit6

d,origine g€ndtique est observ6e ä ce stade du d6veloppement. une disposition parti-

culiöie de la plus grande paire chromosomique provoque la mort de 5o% des larves

avant-m6me l'6closion. Les larves 6closes croissent rapidement. Aprös trois ä quatre

mois, les branchies disparaissent et Ia m6tamorphose survient alors que les larves

mesurent entre 45 et 7o mm de long. comme la rapidit6 du d6veloppement larvaire

n'est pas uniforme, on observe des jeunes mdtamorphosds quittant l6tang jusqu'en

novembre. comme les larves du Triton cr€t€ se tiennent volontiers en pleine eau,

elles sont souvent la proie des larves d'insectes et des poissons. Ainsi, 5% ä peine des

larves 6closes atteignent la m6tamorphose et quittent l'6tang. La plupart des juv6niles

retourneront dans lttang natal dds le printemps suivant, mais ils n'atteindront la

maturit6 sexuelle qu'ä l'äge de deux ou trois ans et pourront dös lors se reproduire ä

leur tour.



Protection

leffondrement des effectifs du Triton crete
observ6 durant ies 25 dernieres annees en fait
une espöce fortement menacee. Quels sont
les causes de cette rdgression? Le Triton crete
recherche les regions presentant une forte
densite de plans d'eau. La destruction et Ia

d6gradation des plans d'eau et des habitats
terrestres est ainsi la principale cause de la

diminution des sites ä Tritons crötds. Les vastes
complexes humides jncluant des plans d'eau
diversifies se sont particuliörement rarefies. Les

derniöres populations intactes du triton sont
souvent modestes et träs isolees les unes des
autres, ce quiaugmente le risque d'extinction.
[empoissonnement des etangs est une menace
supplementaire, les poissons pr6sents en grand
nombre etant susceptibles d'aneantir une
population de Tritons crCt6s en decimant leurs
la rves.

Les mesures de protection decoulent des mena-
ces mentionnäes. Les sites ä Tritons cret6s exis-
tants doivent imperativement 6tre protdgds et
entretenus. Ceci necessite la coupe reguliöre
de la vegetation, afin de contröler l'atterrisse-
ment et l'envasement de l€tang. Uassöchement
temporaire de l'ötang en hiver permet de sup-
primer les poissons inddsirables. La protection
ne doit pas se limiter ä des plans d'eau de
reproduction individuels, mais s'dtendre ä la
totalite des regions riches en plans d'eau et
comprenant plusieurs populations de Tritons
cr€tes, en incluant leurs habitats terrestres.
La creation d'6tangs isol6s, non inclus dans un
reseau de plans d'eau, debouche rarement sur
leur colonisation spontande par le Triton cr6te,
et represente donc une mesure de moindre
inter6t pour cette espöce.
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